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L’activité économique bretonne se 
replie en 2025 mais l’emploi reste 
stable

Insee Conjoncture Bretagne  n° 59  Avril 2026

En 2025, l’économie bretonne évolue dans un contexte international instable. L’activité se replie, après avoir ralenti 
en 2024. L’emploi salarié est atone. Il se stabilise dans le tertiaire et la construction. L’industrie apparaît toutefois 
légèrement plus créatrice d’emplois et seule l’agriculture enregistre une nette progression de ses effectifs salariés. 
À l’opposé, l’emploi intérimaire est de nouveau en baisse. Le nombre d’entreprises créées en Bretagne en 2025 est 
le plus élevé depuis le début du XXIe siècle, mais l’augmentation des défaillances se poursuit.

La croissance française se maintient mais le marché 
du travail se dégrade
Malgré un contexte politique instable, l’économie française 
bénéficie en 2025 de la reprise européenne. La croissance atteint 
+0,9 % en France, soit quasiment autant qu’en 2024 (+1,1 %).
Toutefois, ce léger dynamisme conjoncturel ne se transmet pas à 
l’emploi. En 2025, l’emploi salarié diminue légèrement (-0,2 %). En 
particulier, 44 000 postes d’alternants ont été supprimés en 2025, 
expliquant les trois quarts de la baisse de l’emploi salarié privé. Le 
taux de chômage en France hors Mayotte s’établit en fin d’année 
à 7,9 % de la population active, en hausse de 0,6 point sur un an. 
Il atteint ainsi son plus haut niveau depuis le troisième trimestre 
2021.

L’activité diminue en Bretagne comme en France
Mesurée par le nombre d’heures rémunérées par les employeurs 
à leurs salariés, l’activité baisse de 0,3 % en Bretagne en 2025, 
après +0,6 % en 2024 et +1,0 % en 2023. Ce repli s’observe aussi 
en France, mais à un rythme légèrement plus marqué (-0,5 % 
en 2025).

►1. Évolution régionale de l’emploi salarié total entre 
fin 2024 et fin 2025

Notes : Données provisoires pour le dernier trimestre et révisées pour les trimestres précédents ; 
données CVS en fin de trimestre. La variable est discrétisée par l’arrondi à la première décimale, 
ainsi l’intervalle « de -0,1 à moins de 0,2 » contient les valeurs (arrondies) -0,1 %, 0,0 % et 0,1 %. 
L'évolution au niveau national est de -0,2 % entre fin décembre 2024 et fin décembre 2025.
Champ : Emploi salarié total ; France hors Mayotte.
Sources : Insee, Estimations d'emploi ; estimations trimestrielles Urssaf, Dares, Insee.

En un an, dans la région, l’industrie et le tertiaire enregistrent une 
légère diminution du nombre d’heures rémunérées. Dans la 
construction, le repli se poursuit pour la deuxième année 
consécutive ►avertissement. Seul l’intérim affiche un regain 
d’activité en 2025, toutefois moindre qu’un an auparavant.

L’emploi salarié est quasi stable en 2025 dans la région
Fin décembre 2025, la Bretagne compte 1 326 700 emplois 
salariés, soit 5 % de l’emploi salarié en France hors Mayotte. 
Par rapport à fin décembre 2024, les effectifs sont quasi stables 
dans la région (+1 400 emplois, soit +0,1 %), en lien avec le 
ralentissement de l’emploi breton depuis quelques années. 
Cependant, la Bretagne reste parmi les régions françaises les 
plus dynamiques. Elle se positionne au 4e rang en termes de 
croissance de l’emploi, derrière la Guyane (+1,0 %), La Réunion 
(+0,3 %) et Provence-Alpes-Côte d’Azur (+0,2 %). En France hors 
Mayotte, l’emploi salarié diminue de 0,2 % en 2025 ►figure 1.
Le secteur tertiaire regroupe 78 % de l’emploi salarié breton. 
Le tertiaire marchand, composé du commerce et des services 
marchands, représente 44 % des effectifs, une part inférieure 
à celle observée en France hors Mayotte. Le tertiaire non 
marchand, comprenant l’administration publique, l’enseignement, 
la santé et l’action sociale, emploie le tiers des salariés bretons. 
L’industrie, avec 14 % des emplois, est davantage présente en 
Bretagne qu’en France hors Mayotte. L’emploi salarié de la région 
se répartit ensuite entre la construction (6 %) et l’agriculture (2 %).
À l’échelle départementale, la croissance de l’emploi est plus 
dynamique dans le Morbihan (+0,3 %) et en Ille-et-Vilaine (+0,2 %). 
Dans les Côtes-d’Armor (+0,1 %) et dans le Finistère (-0,1 %), les 
effectifs sont quasi stables ►figure 2.

L’emploi se stabilise dans le tertiaire et la 
construction, augmente légèrement dans l’industrie et 
rebondit dans l’agriculture
Entre fin 2024 et fin 2025, l’emploi dans le tertiaire marchand 
est stable en Bretagne et quasi stable en France hors Mayotte. Il 
ralentit nettement par rapport à l’année précédente dans la 
région. Les services aux entreprises hors intérim affichent la 
plus forte progression de l’emploi sur un an, avec les activités 
immobilières. Dans une moindre mesure, les activités 
financières et d’assurance et l’hébergement-restauration 
créent également des emplois en Bretagne. À l’inverse, l’emploi 
dans l’information et communication diminue fortement, ainsi 
que dans les services aux ménages.
En 2025, l’emploi dans le tertiaire non marchand est quasi 
stable en Bretagne, comme en France (+0,1 %). Il ralentit 
nettement par rapport à l’année précédente. Dans la région, 
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► 2. Emploi salarié total en fin d’année par 
département et par grand secteur d'activité

Notes : Données provisoires pour le dernier trimestre et révisées pour les trimestres précédents ; 
données CVS en fin de trimestre.
Champ : Emploi salarié total.
Sources : Insee, Estimations d'emploi ; estimations trimestrielles Urssaf, Dares, Insee.

► 3. Évolution des créations d’entreprises - Bretagne

Note : Nombre de créations brutes.
Champ : Ensemble des activités marchandes non agricoles. 
Source : Insee, SIDE.

► Pour en savoir plus
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l’emploi est en hausse dans l’action sociale et en légère baisse 
dans l’enseignement.
En Bretagne, l’emploi salarié dans l’industrie progresse 
légèrement en 2025 (+0,2 %), tandis qu’il se replie en France hors 
Mayotte. Dans la région, l’agroalimentaire représente un peu 
plus de 40 % des emplois industriels. Ce sous-secteur affiche une 
nette progression en 2025 (+1,2 %). Les sous-secteurs de la 
fabrication d’équipements électriques, électroniques, 
informatiques et de machines et de l’énergie, eau, déchets, 
cokéfaction et raffinage sont également créateurs d’emplois en 
2025 en Bretagne. La croissance de l’emploi y est plus élevée dans 
la région qu’en France hors Mayotte. En revanche, dans la 
fabrication de matériels de transport, l’emploi baisse 
davantage en Bretagne qu’au niveau national. Dans la 
fabrication d’autres produits industriels, le repli est similaire 
dans la région et en France hors Mayotte.
En 2025, l’emploi salarié dans la construction retrouve une 
quasi-stabilité en Bretagne (+0,1 %), après avoir reculé de 0,9 % 
en 2024. En France hors Mayotte, les effectifs continuent de 
diminuer (-1,2 % après -1,7 % en 2024).
L’emploi salarié dans l’agriculture affiche une forte progression 
dans la région (+2,5 %), nettement supérieure à celle observée en 
France hors Mayotte (+0,5 %).

L’intérim continue de baisser
L’emploi intérimaire poursuit sa baisse en Bretagne en 2025. 
Sur un an, les effectifs diminuent de 2,7 %, après une baisse de 
4,8 % en 2024. Fin décembre 2025, la région compte 41 000 
emplois intérimaires, soit 1 100 de moins qu’un an auparavant. 
En France hors Mayotte, le recul est moins prononcé. Au sein de 
la Bretagne, le repli de l’intérim est plus marqué dans le Finistère 
et le Morbihan. Ces deux départements concentrent plus des 
deux tiers des emplois intérimaires supprimés en 2025.
Ventilé par secteur utilisateur, l’emploi intérimaire breton diminue 
fortement dans le tertiaire marchand, en particulier dans le 
commerce. Dans la construction, les effectifs intérimaires sont 
également en repli. L’industrie agroalimentaire (IAA), qui emploie 
trois intérimaires sur dix en Bretagne, suit la même tendance à la 
baisse. À l’inverse, le nombre d’intérimaires progresse nettement 
dans l’industrie hors IAA.

Les créations d’entreprises augmentent, les 
défaillances aussi
En 2025, 43 200 entreprises ont été créées en Bretagne, soit 
1 500 de plus qu’en 2024 ►figure 3. En hausse de 3,7 %, le 
nombre de créations d’entreprises dans la région atteint un 
niveau record depuis le début du XXIe siècle. Cette dynamique 
concerne tous les départements bretons, excepté les Côtes-
d’Armor où les immatriculations sont en légère baisse. En France, 
la tendance est aussi nettement à la hausse (+4,9 %). Au sein de 
la région, 26 800 entreprises ont été créées sous le régime du 
micro-entrepreneur en 2025, représentant près des deux tiers de 
l’ensemble des créations bretonnes. Ce nombre progresse de 
5,6 % par rapport à 2024, soit à un rythme similaire à celui de la 
France. En Bretagne, 10 800 créations de sociétés ont été 
enregistrées en 2025, soit une hausse de 4,3 % par rapport à 
l’année précédente, inférieure toutefois à celle observée en 
France. À l’inverse, le nombre de créations d’entreprises 
individuelles classiques bretonnes diminue de 5,8 % sur un an, 
pour s’établir à 5 500 en 2025. Le recul est plus marqué dans la 
région qu’au niveau national.
En 2025, le secteur du commerce, transport, hébergement 
et restauration, et celui des services aux entreprises, qui 
concentrent à eux deux 61 % des créations d’entreprises en 
Bretagne, enregistrent les plus fortes progressions, à hauteur de 
celles observées au niveau national. Dans les services aux 
particuliers, la progression des immatriculations d’entreprises en 
Bretagne est supérieure à celle observée en France. À l’inverse, 
dans la construction, les créations d’entreprises diminuent, plus 
nettement dans la région qu’au niveau national. Le nombre de 
nouvelles entreprises dans l’industrie recule fortement en 
Bretagne, tandis qu’il est en légère hausse en France.
En Bretagne, 2 600 défaillances d’entreprises ont été enregistrées 
en 2025. Leur nombre augmente de 3,0 %, en net ralentissement 

par rapport à 2024 (+16,6 %). En France, les évolutions sont 
similaires. Au sein de la région, les défaillances sont en hausse  
dans tous les départements bretons, sauf en Ille-et-Vilaine. Elles 
sont plus nombreuses en 2025 qu’en 2024 dans les secteurs de 
l’agriculture, des services aux entreprises, des services aux 
particuliers et, à un degré moindre, dans le secteur du commerce, 
transport, hébergement et restauration. A contrario, un recul des 
défaillances s’observe dans l’industrie et la construction. •
Jean-Marc Lardoux, Christelle Marcault (Insee)
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Avertissement sur les heures rémunérées

Dans le secteur de la construction, les évolutions des heures 
rémunérées doivent être interprétées avec prudence, en particulier 
pour les mois de décembre et de janvier, dans les comparaisons en 
glissement annuel (plus d’informations sur insee.fr).
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